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Deux sentiments devront en ce jour se partager nos cœurs ; la

reconnaissance et la confiance.

Oui, N. T. C. F.^rendons grâces en tout temps etpour toutes choses,

au nom de Notre Seigneur Jésus-Christ, à Dieu ce Père. Oratias

agentes semperpro omnibus, in nomine Domini Nostri Jesu Christi,

Deo et Patri (Eph. V. 20.)

Rendons grtlces au Dieu de toute niis^iricorde, qui a voulu que ce

beau et vaste continent lui fût consacré dès sa découverte par des croix

plantées ça et là le long de no'î fleuves et de nos lacs, et que ce signe

du salut lût porté jusqu'à ses extrémités les plus reculées.

Quand les premiers chrétiens venus de l'Europe remontèrent

notre majestueux Saint-Laurent, ils ne virent de tous côtés que des

forêts à perte do vue, habitées par des peuplades errantes assises à

rombre de la mort et ensevelies dans les erreurs de l'idolâtrie. La re-

ligion commença dès lors à remplir sa mission divine ; le Christ avait

dit : Je suis venu allumer le feu sur la terre et que vfux-je sinon que ce

feu s'étende de plus en plus ? (Luc XII. 49.) O saints mistsionnaires ! pé-

nétrez donc dans ces immenses forêts, portez-y le flambeau de la vérité

et de la charité comme le veut le Prophète Royal (Ps. LXXXII. 15.)

Sicut ignis qui comburit sylvam etjlamma comburens montes. Allez

verser vos sueurs et votre sang «ur cette terre bénie d'où surgiront,

jusqu'à la fia des siècles, des moisso-:, abondantes pour le Père do Fa-

mille. D'un océan à l'autre, depuis le pôle nord jusqu'au golfe du

Mexique, les vallées immenses de deux fleuves larges et profonds, quelle

étendue de territoire à découvrir, A parcourir, à évangéliser !

Ah ! si le premier évèque de Québec, le pieux et zélé de
^
Laval,

revenait sur la terre, quel cri d'admiration et de reconnaissance il pous-

serait du fond de son cœur, en voyant les progrès qu'a faits l'Evangile

dans ce continent ! L'Eglise de Québec, si petite, si humble, si faible

dans ses commencements, chargée néanmoins de porter la parole divine

et la bonne nouvelle dans un territoire plus vaste que l'Europe entière,

cette Eglise n'a point failli à sa mission, elle n'a pas succombé sous le

fardeau et aujourd'hui elle compte avec orgueil les province-; les dio-

cèses et les vicariats apostoliques dont elle est la mère féconde.

Ces merveilles, ce n'est pas une main d'homme qui les a opérées ;

à Dieu seul en doit revenir la gloire ; à Dieu seul donc reconnaissance
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